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Nouveau Solidaire OJ 
Avec votre nouvelle mise en 
page, Solidaire est beau, bon et 
costaud ! Proficiat ! 

L.S. 

Nouveau Solidaire (2) 
Bravo de tout coeur à la rédac­
tion à l'occasion de la naissance 
de votre nouveau rejeton! 
Celui qui écrit dans Solidaire, 
celui-là reste révolutionnaire 
(Note du traducteur: basé sur un 
proverbe flamand «Wie schrijft, 
die blijft» qu'on pourrait traduire 
par «Les écrits restent»). 

Staf 

Nouveau Solidaire (3) 
Je me suis promené durant deux 
heures dans ce journal et ce fut 
une promenade bien agréable! 

J.C. 

Nouveau Solidaire (4) 
C'est bien de mettre davantage 
de petits articles. Ainsi, je com­
mence par lire les .morceaux 
courts et puis cela m'encourage à 
lire les autres aussi. Avant je ne 
le faisais pas ! Continuez ! 

Un lecteur du Limbourg 

Nouveau Solidaire (5) 
Solidaire se prenant pour thème 
de sa propre couverture! Tout 
d'abord, j'ai un peu râlé: ça fai­
sait comme les publicités com­

merciales qui affichent «Nou­
veau» à tout bout de champ. Et 
ça ne me semblait pas une cou­
verture favorable pour la vente 
militante. Mais à l'expérience, 
cela marchait... Vous savez: 
quand on propose le journal à la 
vente, certains réagissent négati­
vement: «Solidaire, oui, je con­
nais!» Parfois, ils sont restés sur 
l'image d'un journal plutôt lourd 
et indigeste. Alors, c'est une bon­
ne occasion de leur dire que Soli­
daire a changé, a fait des progrès! 
Ceci dit, cette couverture me 
semblait moins bien dessinée que 
le reste. Là, il faut encore amélio­
rer. 

Un vendeur 
qui se rallie 

Nouveau Solidaire (6) 
J'ai lu tout ce numéro, du début à 
la fin. Pour tout vous dire, ça ne 
m'était jamais arrivé! 

Une lectrice bruxelloise 
enthousiaste 

Abonnements: 
double record 
Cette semaine, c'est la première 
fois depuis que je m'occupe du 
service abonnements de Solidai­
re (en 1986), et sans doute de­
puis le début de son existence, 
que notre journal bat le record 
de ses abonnements en même 
temps pour l'édition française et 
pour l'édition néerlandaise! 
Les abonnements représentent 
une petite moitié du tirage qui 
s'élève à 7.000 exemplaires en 
périodes calmes, avec des poin­
tes jusqu'à 14.000 exemplaires 
comme pendant les grèves de 
novembre 1993'. 

Myriam 
Abonnements Solidaire 

Gorazde: 
où sont les blessés? 
Pendant des jours et des jours, 

les médias nous ont répété qu'il y 
avait à Gorazde plus de 2.000 
blessés à évacuer d'urgence. Mais 
ce dimanche soir, la BBC annon­
ce qu'on a évacué... 26 blessés. 
Même si quelques autres sui­
vront, on est loin du compte. 
D'ailleurs, Le Soir a dû écrire, 
deux jours plus tard: «Le bilan 
des victimes, exagérément grossi, 
doit en fait être divisé par trois. 
Un officier supérieur de la For-
pronu s'interrogeait à haute 
voix: Où sont les blessés? On les 
cherche.» 
Le HCR avoue: «Tous les chiffres 
que nous avons donnés étaient 
basés sur les rapports de nos re­
présentants sur place. Ce que 
nous ne savions pas, et qu'ils ne 
nous ont pas dit, c'est que les 
informations qu'ils contenaient 
émanaient en fait des autorités 
bosniaques et qu'ils ne les 
avaient pas vérifiées eux-mê­
mes». 
«Pas vérifiées»? Précédemment 
déjà, les médias occidentaux ont 
systématiquement reproduit les 
communiqués non vérifiés des 
autorités bosniaques. Pourquoi, 
quand trois camps se combat­
tent, tous les médias reprodui­
sent-ils la version d'un seul 
camp, la fameuse «radio libre 
musulmane»? Comment tous ces 
reporters qui écrivaient depuis 
leur hôtel de Sarajevo pouvaient-
ils prétendre savoir ce qui se pas­
sait à 100 kilomètres? 

Elena Ivanovic 
Bruxelles 

Pourquoi le FN 
s'en prend au PTB 
Le 7 octobre 93, le Front Natio­
nal invita les Ixellois à une réu­
nion dans un café. Le Front anti­
fasciste appela à manifester de­
vant le bistrot. M M L et des col­
lecteurs d'Objectif 479. 917 à 
l 'ULB avaient répondu à l'appel. 
Le propriétaire du café ferma 
prudemment. Les forces de l'or­
dre étaient cependant au rendez-
vous: une autopompe, quatre 
camions de gendarmerie, des voi­
tures de patrouille de la police 
ixelloise (tout çà pour une cen­

taine d'antifascistes). 
La manif atteignit son objectif: 
les fascistes n'ont pu tenir la réu­
nion. Ils ne l'ont pas digéré com­
me en témoigne la question orale 
au ministre de l'Intérieur posée 
par le député F N Georges Mata-
gne au ministre de l'Intérieur... Il 
se plaint du coût (pour l'Etat bel­
ge) du déploiement de forces. 
«Enverra-t-on la facture à ces 
troublions du PTB?» conclut le 
«démocrate» Matagne. 
La «démocratie», Matagne a été 
la défendre jusqu'en Corée com­
me sous-officier volontaire dans 
le bataillon belge. L'agression de 
la Corée a coûté la vie à quatre 
millions de Coréens dont trois 
quarts de civils! Il a été membre 
du bureau politique du PFN 
(Parti des Forces Nouvelles) fon­
dé par le Front de la Jeunesse, 
milice privée dissoute par la jus­
tice belge. Le PFN se référait 
ouvertement à Degrelle, à Hitler, 
aux anciens SS du front de l'Est. 
Pendant la campagne électorale 
de 1987, le cortège électoral du 
PFN était composé de six voitu­
res dont quatre étaient chargées 
de bombes à gaz lacrymogènes et 
de militants armés de battes de 
base-bail et de casques de moto. 
Mais maintenant, Matagne et son 
parti se donnent une apparence 
plus respectable. 
Ce n'est pas par hasard que les 
fascistes s'attaquent au PTB. Ils 
savent que c'est la seule force 
politique capable de briser leur 
influence en montrant aux gens 
le caractère de classe du fascisme 
et en donnant, à tous les tra­
vailleurs (Belges et immigrés) 
une alternative anticapitaliste qui 
fasse payer la crise aux riches (les 
protégés des fascistes). 

Un étudiant bruxellois 

«Gauches unies»? 
Déjà vu En 1963. 
Après les grèves de 60-61 et le 
retour des socialistes aux affaires, 
le mécontentement syndical était 
aussi vif qu'aujourd'hui contre le 
PS(B) de l'époque. Surtout après 
son vote des «mesures de main­
tien de l'ordre» - «Les grévistes 

n'auront qu'à courir un peu plus 
vite devant les autopompes de la 
gendarmerie» plaisantait alors le 
ministre socialiste Spaak - et 
après le congrès sur les incompa­
tibilités avec le Mouvement Po­
pulaire Wallon) d'André Renard. 
Alors également, les renardistes 
suscitèrent des listes de cartels 
entre le PC et un des innombra­
bles ancêtres de l'actuel POS: le 
PWT (Parti wallon des Tra­
vailleurs) et son pendant bruxel­
lois l 'UGS (Union de la Gauche 
socialiste). A Namur, la liste 
s'appelait Rassemblement Démo­
cratique Wallon (RDW). 
Une fois passé le mouvement 
d'humeur des belles-mères syndi­
cales de ces "Gauches unies" d'il 
y a 30 ans, les bonzes syndicaux 
ayant quand même finalement 
réintégré le PS, l'"alternative de 
gauche" a tourné finalement en 
"eau de boudin". 
Alors, pourquoi recommencer 
naïvement la même expérience 
aujourd'hui? 

Un ancien du P C B , 
Namur 

Heureusement, 
il y a le PTB! 
Nous nous sommes abonnés 
pour la première fois en 1993, à 
la fête du 1er Mai. Pour rien au 
monde, nous ne voulons man­
quer de venir de nouveau fêter le 
1er Mai à vos côtés, chers cama­
rades du PTB. 
Solidaire nous apporte chaque 
sejnaine les forces néçessajrfis è 
la poursuite de nos luttes, pour le 
triomphe du socialisme, le vrai, 
celui que vous défendez depuis 
tant d'années. 
En France, hélas, nous n'avons 
plus qu'un parti réformiste qui 
renie tous les acquis de la Révo­
lution d'Octobre. Des anticom­
munistes sont encore à la direc­
tion du Parti, qui tolère toutes les 
tendances. De nombreux cama­
rades fidèles aux idéaux du com­
munisme ont quitté et quittent le 
Parti, n'espérant plus rien d'une 
clique de renégats. 

J.F., France 

PARTI du TRAVAIL de BELGIQUE 
Le PTB est un parti unifié, rassemblant des travailleurs belges et 
immigrés, en Wallonie, à Bruxelles et en Flandre. Il lutte contre 
le capitalisme et l'impérialisme et intègre la science générale 
du marxisme-léninisme dans sa pratique concrète, pour définir 
sa stratégie de la révolution socialiste en Belgique. 

Contre qui le PTB se bat-il? Le 
PTB combat le grand capital: 
banques, holdings, multinationales. 
Les moyens de production sont leur 
propriété privée et la société est 
régie selon leur soif de profit. Ils sont 
la cause de l'exploitation, de la 
misère et de la montée du fascisme. 
Le PTB combat l'appareil d'Etat 
capitaliste qui garantit la dictature du 
capital contre le travail. Cet Etat 
transfère aux capitalistes des mil­
liards puisés dans les poches des 
travailleurs. Sa gendarmerie est la 
milice privée du patronat. 

Que veut le PTB? Le PTB veut 
l'expropriation sans indemnisation 
des grands capitalistes: leurs 
moyens de production doivent 
devenir la propriété collective des 
travailleurs. L'économie doit être 
planifiée suivant les besoins de la 
population travailleuse. Le PTB veut 
la destruction de l'appareil d'Etat 
capitaliste et la constitution d'un Etat 
socialiste, prenant appui sur les 
masses travailleuses. 

Le tiers monde. Les puissances 
impérialistes ont amassé une gran­

de partie de leurs richesses en pillant 
le tiers monde. Le PTB soutient les 
mouvement révolutionnaires qui se 
battent pour l'indépendance, la 
démocratie populaire et le socialis­
me. 

L'impérialisme c'est la guerre. 
La concurrence entre les Etats Unis, 
le Japon et l'Europe s'accentue. 
L'Allemagne rêve d'un quatrième 
Reich: elle renforce son hégémonie 
au sein de l'Union européenne. 
Les puissances impérialistes s'unis­
sent pour opprimer le tiers monde. 
Ils y mènent des agressions 
militaires sous le couvert du «droit 
d'ingérence». En Europe de l'Est 
aussi, les interventions militaires 
sont appelées à se multiplier. 
Le PTB dit non à l'impérialisme 
européen, non à l'Europe alleman­
de. 

L'expérience historique du 
socialisme. Le PTB s'inspire de 
l'expérience historique du mouve­
ment communiste international: la 
révolution d'Octobre en Russie, 
dirigée par Lénine; la construction 
du socialisme sous la direction de 

Staline; la révolution chinoise dirigée 
par Mao, qui a ouvert la voie 
socialiste dans le tiers monde. 
Depuis Krouchtchev, le révisionnis­
me a miné petit à petit la base 
socialiste de l'URSS. Il a liquidé les 
principes fondamentaux du pouvoir 
de la classe ouvrière. L'économie 
soviétique a dépériclité; le parti s'est 
coupé des masses. La restauration 
du capitalisme sauvage en ex-URSS 
a été l'aboutissement de cette 
politique révisionniste. 

Le mouvement communiste. 
Le PTB se prononce pour l'unité du 
mouvement communiste internatio­
nal sur la base du marxisme-
léninisme et de l'internationalisme 
prolétarien. Les travailleurs du 
monde entier ne forment qu'une 
seule classe. Ils doivent s'unir contre 
l'impérialisme et le capitalisme 

Fonds de soutien. 001-1151486-
75. PTB-Bruxelles 
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